
GUINÉE-BISSAU



En Guinée-Bissau, le secteur de l’anacarde représente 
plus de 80% des recettes d’exportation, 18% du PIB  

et emploie plus de 90% de la population.  
La région de Cacheu assure 1/4 de la production nationale.
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Exportations déclarées de noix de Cajou par la Guinée-Bissau de 1961 à 2015 en tonnes
Source: FAO Stat



En Guinée-Bissau, le développement de la production  
de noix de cajou a été spectaculaire au cours des dernières 

années. Sur la période 2000-2015, la production et 
l’exportation de cajou a été multipliée par 3.
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SÉNÉGAL



En Casamance aussi le phénomène est très impressionnant, 
surtout dans la région de Sédhiou.

Focus sur le cajouLOT 2LOT 2





Les principaux facteurs du développement spectaculaire 
de l’anacarde en Guinée-Bissau :

1/ Les prix du marché de l’arachide ont chuté dans les années 1980 alors que 
 c’était un secteur important pour l’économie nationale.

2/ Pour mettre en sécurité leurs terres et gagner de l’argent, les populations ont utilisé 
la plantation du cajou comme stratégie. L’État bissau-guinéen a joué un rôle important 

dans la mise en place de cette stratégie de sécurisation foncière. 

3/ La culture du cajou s’est bien adaptée au calendrier des activités de la population.

4/ Le cajou est moins sensible aux variations de la pluie que d’autres cultures.
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